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Animation interculturelle
La soirée interculturelle
Eh oui ! Nous en sommes déjà à notre 
dernière activité de la session. Pour 
terminer l’année scolaire en beauté, le 
comité étudiant interculturel organise 
une soirée où il y aura un buffet avec 
des plats de divers pays (Inde, Salvador, 
Italie, Tibet, Congo, Vietnam et bien plus 
encore). De plus, vous aurez la chance 
de gagner plusieurs prix de présence 
et de participer à des jeux qui vous 
garantiront du plaisir à coup sûr !
L’activité aura lieu le vendredi 14 mai, 
à 18 h, au local A9.61.
Au plaisir de vous revoir une dernière 
fois avant la fin de la session !

Hans Leblanc Melnick
Membre du comité étudiant interculturel
Local A7.04, poste 2082

Exposition 
Façonnagisme sauvage
L e s  f i n i s s a n t s  d u  p r o g r a m m e 
d’ébénisterie artisanale présentent leur 
exposition Façonnagisme sauvage 
dans les locaux de l’École nationale 
du meuble et de l’ébénisterie (5445, 
De Lorimier) du 3 au 6 juin 2010. Le 
vernissage aura lieu samedi le 5 juin 
dès 16 h. 

Bienvenue à tous !
Pour plus d’information : www.cvm.qc.ca/
ebenisterieartisanale/expo.htm

Le 26 avril dernier se tenait la 19e édition du Gala annuel 
du mérite étudiant du cégep du Vieux Montréal. À cette 
occasion, plus de 70 étudiants ont été récompensés pour 
leur persévérance, leur effort et leurs excellents résultats 
scolaires. Grâce à La Fondation du cégep du Vieux 
Montréal et à ses généreux donateurs, près de 25 000 $ 
ont été remis lors de cette soirée. 

Félicitations à tous les lauréats !

Épreuve uniforme de français
Rappel – Rappel – Rappel 

N’oubliez pas que l’épreuve uniforme de français aura 
lieu le mercredi 12 mai, de 8 h 30 à 13 h. À cet effet, 
il n’y a pas de cours prévus au calendrier scolaire de 
l’enseignement régulier de jour.

La liste officielle de toutes les personnes inscrites 
à l’épreuve est affichée dans le hall d’entrée du 3e étage, près des escaliers 
mécaniques. Vous devez vérifier si votre nom apparaît bien sur cette liste, qui 
comporte également le numéro du local dans lequel vous devrez vous présenter 
pour passer l’épreuve.

Le mercredi 12 mai, vous devrez vous présenter à 8 h au local où vous aurez 
été convoqué par Omnivox et obligatoirement avoir en votre possession une 
pièce d’identité avec photographie (carte d’assurance-maladie, permis de 
conduire, passeport) et les trois ouvrages permis pour réaliser l’épreuve (matériel 
électronique non autorisé). Toute personne n’ayant pas en sa possession une 
pièce d’identité avec photographie ne sera pas autorisée à passer l’épreuve.

Nathalie Giguère 
Coordonnatrice 
Encadrement scolaire

C’est « peut-être » 
« peut être »...
Encore une fois les satanés homophones ! ! ! 
Et l’erreur, avec ces deux-ci, est plus 
fréquente qu’on ne le croirait. Pourtant, elle 
peut être rapidement réglée en utilisant tout 
simplement la substitution.
« Peut-être », avec un trait d’union, est un 
adverbe. Alors, si on peut le remplacer par 
un autre adverbe qui indique le doute, la 
possibilité, on reconnaîtra automatiquement 
sa nature et on saura comment bien l’écrire.
« Je réussirai peut-être mon examen ... » ; 
«  Je réussirai probablement  mon 
examen. »
Quant à « peut être », sans trait d’union, 
c’est la jonction des verbes « pouvoir » et 
« être » ; dans ce cas, il suffit de conjuguer 
le verbe pouvoir à un autre temps ou à un 
autre mode pour le reconnaître. « Il peut 
être malade demain... » ; « Il pourrait être 
malade demain. »
Encore une fois, si l’on comprend bien ce 
que l’on veut dire lorsqu’on écrit, on évite 
beaucoup d’erreurs...
Dans la grille de correction, cette erreur, 
selon le cas, peut être codée O4 si on la 
lie à l’absence ou à la présence du trait 
d’union, ou O1 si l’on considère qu’il s’agit 
d’une erreur d’homophonie.
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À la  recherche  
d’un animateur 
pour les futurs 
jardins-terrasses 
du CVM 

Alternatives est à la recherche d’un(e) 
candidat(e) motivé(e) et énergique pour 
travailler au sein de l’Équipe du Projet des 
Jardins sur les Toits. Son mandat concerne 
principalement l’animation et la gestion des 
futurs jardins-terrasses du cégep du Vieux 
Montréal.

Cet emploi d’été est rémunéré, à temps 
plein et se déroulera de la fin mai à la fin 
septembre 2010.
Pour plus d’information, veuillez contacter 
Dorothée Bezançon au : 
dbezancon@cvm.qc.ca
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Capsule santé

Et vous, y avez-vous déjà 
pensé ?
Soyons honnêtes… À un moment ou l’autre de notre vie, 
on a tous déjà traversé des périodes difficiles. Plusieurs 
d’entre nous se sont déjà dit au moins une fois : « Ce 
serait tellement plus facile si j’arrêtais tout ça, là ». Le 
suicide ne devrait pas être un sujet tabou. 

La puce à l’oreille …
Plusieurs personnes qui ont des idées suicidaires 
donnent certains signes de leurs intentions, parfois si 
subtils qu’ils sont difficiles à déceler. C’est en mettant 
en relation plusieurs éléments que l’on en vient parfois 
à avoir des doutes.

Les phases…
Phase 1 : La personne essaie de trouver une solution 
à la crise. Ceci est accompagné d’un changement 
de comportement. « J’aimerais être loin d’ici, partir en 
voyage ». Le suicide n’est alors pas envisagé.

Phase 2 : L’apparition des idées suicidaires (le suicide 
est pour la première fois envisagé par la personne). 
Cette idée apparaît comme un flash qui peut surprendre.

Phase 3 : La présence plus fréquente d’idées suicidaires. 
« Cela ne donne rien de se battre », « Si je pouvais avoir 
un accident... » Les messages sont verbaux et indirects. 
 
Phase 4 : La rumination de l’idée suicidaire (sentiment 
d’impasse, l’idée de suicide devient quasiment 
obsédante). Les messages verbaux deviennent directs : 
« Eh, Sophie... le suicide, j’y pense… ».

Phase 5 : La cristallisation (le suicide = la seule solution). 
Le « où, quand et comment » est décidé. On fait un 
testament, on règle ses dettes, on dit au revoir à son 
entourage... Comme la personne a pris une décision, 
une amélioration de sa condition est nettement perçue : 
elle va se sentir légère, soulagée, déterminée.... 

Phase 6 : Passage à l’acte. La personne met son plan 
à exécution, avec ou sans événements déclencheurs… 
Et là… c’est trop tard.

Rappelez-vous…
Le suicide n’est jamais causé que par un événement. Il 
faut une prédisposition (une vision pessimiste), une série 
d’événements et un événement déclencheur (ou pas). 

Poser la question à la personne, en parler avec ses ados, 
etc...ne pousse pas quelqu’un à se suicider... 

Pour de l’aide :
Prévention du suicide : 1 866 277-3553
Tel-jeunes : 1 800 263-2266
Appelez-les !

Sophie Bellefeuille, Christina Sansregret,  
Francis Renaud-Huot 
Finissants en Soins infirmiers

Contrechamp 2010
Cont rechamp,  la  so i rée  de 
projection des courts métrages 
réalisés par les finissants en 
Communication et en Audiovisuel 
du Cégep, approche à grands 
pas ! Pour découvrir le talent de 
ces étudiants, vous êtes conviés 
à une soirée durant laquelle seront 
projetés 15 courts métrages le 
vendredi 21 mai prochain à 19 h 
à la Salle Marie-Gérin-Lajoie de 
l’UQAM. Les billets sont en vente 
à l’Artéfact au coût de 6 $.

Date limite  
pour rapporter  
votre cadenas
Veuillez prendre note que la date limite 
pour rapporter votre cadenas au Centre 
de renseignements (local A3.90) est fixée 
au vendredi 21 mai. 
Après cette date, le contenu des casiers 
sera remis à des œuvres de bienfaisance.

Stage au Sénégal

Dieu merci ! 
Je suis présentement assise à la table chez les frères qui 
m’hébergent, les frères de Koudiadiene. Deux de mes consœurs 
jouent aux cartes avec père Jean-Paul. On écoute du Jack Johnson. 
Soirée typique quoi ! 

C’est la première fois dans ma vie que je baigne dans un milieu où 
la religion est omniprésente. Avant mon arrivée, j’avais quelques 
préjugés découlant de mon athéisme.
Après une semaine de stage et de vie ici, je me rends compte 
de l’ouverture d’esprit des religieux, de leur rôle essentiel et de 
leur implication envers la communauté. Que ce soit pour régler 
des conflits de couples, accompagner des familles en difficultés 
ou encourager le développement, ils donnent le maximum d’eux-
mêmes pour aider les habitants.

La sœur qui tient le dispensaire où je fais mon stage, sœur Louise, 
ainsi que les frères, ont même mis sur pied des programmes de 
fabrication de savons, de micro-jardins et de préparation de farine 
afin de permettre aux femmes d’avoir un revenu et de subvenir aux 
besoins de leur famille en attendant la saison des pluies.
C’est grâce à tous ces moyens implantés par les religieux que pour 
la première fois dans ma vie je reconnais leur importance et me 
permet de dire Dieu merci !

Dominique Gohier
Étudiante en Soins Infirmiers


